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2. (JtU'érak* *nient on est ilehmit pour Ivs prières qu’on adresse 
directement à Dieu ou à «es saints, à genoux pour des paroles 
• pii expriment plus particulièrement l’adoration, la loi ou un 
profond sentiment d’humilité ou de contrition, enfin assis 
lorsque les paroles sont plutôt narratives qu’in vocatives.

•I. Ive .1/issi ! et le ('rn'iinniinl îles i vêt/ues ( - t indiquent fré- 
qi loin ment, surtout pour lu messe, les ■diverses positions que 
doivent prendre non seulement le clergé mais aussi le peuple 
fidèle pour qui d'ailleurs est institué le culte publie. On s’y 
conforme généraHement, en ce pays, et peut-être mieux que 
dans d’autres, surtout à la messe et aux vêpres de chaque di­
manche et fête d'obligation, mais on peut y désirer plus 
d’uniformité et surtout qu’on observe ees mêmes règles dans 
les autres offices, ("est pour faciliter ce progrès édifiant et. 
par suite très désirable que, à la demande de plusieurs, on pré­
sente ici, avec les règles précises de la liturgie, des conseils et 
des suggestions qui les compléteront heureusement (*).

Commençons par les règles générales qu’on doit observer 
dam toute assemblée religieuse aussi bien que dans une visite 
isolée à l’église.

(chap. IV, v. 42) des fervents, chrétiens de Jérusalem que leur ardente charité 
avait portés â mettre d'eux-mêmes leurs biens en commun.

(2) l«e Mihkale Ko m a mm dans ses K abrita e generale», titre XVII et le 
Cakrkmoxialk Epi sco forum livre I, chap. V et livre II, chap. VII, contien­
nent les principaux mouvements que doivent observer le clergé et les fidèles 
aux offices de l'église, surtout 1 la messe. Il y a trois siècles, un cérémo- 
nlalre indiquait par des signaux au peuple quand il devait s’asseoir, se lever, 
ou s'agenouiller. Maintenant ces signaux se donnent au choeur et suffisent 
aux fidèles de la nef qui doivent y être attentifs.

(•) L'auteur a fait cette étude, à la demande d'un zélé curé de Montréal 
qui se propose d'en distribuer des exemplaires à tous ses paroissiens. Mais 
on a cru préférable de rédiger ce travail avec plus de détails » l’usage du 
clergé et d'en faire ensuite un résumé disposé en un format pins petit et plus 
commode pour les fidèles auxquels on voudra bien les distribuer.


